
Le 17 octobre 2023

Motion de la CGT éduc’action 35

L’effroyable attaque meurtrière au lycée Gambetta d’Arras ce vendredi 13 octobre nous 
plonge dans la tristesse et l’émotion.

Nous, syndiqué·es de la CGT éduc’action 35, adressons toutes nos pensées aux familles 
des victimes et à leurs proches, mais également aux personnels et aux élèves de 
l’établissement.

Trois ans après l’assassinat de notre collègue Samuel Paty, Dominique Bernard, a été 
assassiné sur son lieu de travail en exerçant son métier, tout simplement.

Nous saluons le courage des enseignants et des agents qui ont mis leur vie en danger 
pour protéger les élèves.

Nous refusons que ce drame soit récupéré à des fins politiciennes.

Il ne doit pas servir à discriminer une partie de la population ou à imposer une politique 
réactionnaire, autoritaire et sécuritaire de l'Éducation.

Pour nous, l’École doit rester un lieu protégé de toute violence et de tout obscurantisme. 
Elle doit garantir l’émancipation de toutes et de tous. Dominique Bernard a été pris pour 
cible parce qu’il faisait ce travail d’éducation et d’émancipation.

La violence du monde pénètre l’école. Ce n’est pas à l’école, seule, de régler la violence 
du monde, on lui demande de le faire et avec toujours moins de moyens.

Faire plus avec toujours moins ! Ce n’est plus possible !

Nous exigeons dès aujourd’hui une loi de programmation pour l’Éducation Nationale :

- Arrêt des injonctions et annonces gouvernementales permanentes. Il faut laisser les 
personnels travailler dans la sérénité.

- Fin de la politique managériale et des pressions hiérarchiques.

- Augmentation de moyens humains : postes d’ enseignant·es, de personnels 
administratifs, techniques, de santé et sociaux, de CPE, de Psy-En, d’AEd et AESH

- Rémunérations, formation et statuts marquant une vraie considération des missions.

- Diminution des effectifs des classes pour de meilleures conditions d’apprentissage et de
travail.

- Contenus et volumes horaires qui permettent à chacun·e de construire son esprit critique

L’école  doit  redevenir  l’endroit  de  l’intelligence  mise  au  service  de  tous  et  toutes  les
élèves.

La loi de programmation est nécessaire mais sera insuffisante si l’ambition ne reste pas
celle de l’émancipation.


